
FICHE PÉDAGOGIQUE

Illustration
Les dessins sont simples sans être simplistes. L’illustration est toujours sur une 
double-page et le texte toujours sur une seule page. L’opposition entre les lapins 
est reprise graphiquement par la disposition des terriers (chacun sur une des 
parties de la double page). À noter que lorsque les lapins se disputent ou sont 
brouillés, ils sont chacun sur leur page et lorsqu’ils sont amis ou réconciliés, ils 
sont sur la même page.

ÉTAPES

1. TRAVAILLER SUR LE TITRE
Que signifie le mot « brouille » ? Voici différentes pistes pour travailler autour 
du mot :

 Chercher la définition du mot au dictionnaire. 
 Lister des synonymes ou des mots de la même famille 

Dispute - bagarre - bataille - désaccord - discorde - querelle - zizanie - 
chamaille(rie) - bisbille…
S’embrouiller – se débrouiller – brouillard – brouillon

 Lister les antonymes
Accord - arrangement - fraternisation - paix - réconciliation …

 Trouver d’autres utilisations du mot
Œufs brouillés – avoir la vue brouillée – le temps se brouille (=le temps 
se gâte) – brouiller un message - se brouiller avec la justice (s’exposer 
aux poursuites de la justice) - …

2. DÉCOUVERTE DE L’ALBUM
Il convient de réfléchir au dispositif de lecture choisi en fonction du groupe et du 
nombre d’exemplaire(s) du livre à disposition de l’enseignant∙e. Ainsi, avant de 
lire le livre en classe, il convient de tester la distance du livre la plus adaptée en 
fonction de la taille du groupe et de la lisibilité/visibilité du livre par les enfants.

Auteur et édition
Claude Boujon
Édition École des loisirs

Objectif
 Prendre conscience des différentes 
réactions possibles face au conflit

 Réfléchir aux différentes attitudes 
devant un conflit

 Apprendre à décoder des émotions
 Prendre conscience des apports 
des uns et des autres et aux 
possibilités offertes par un travail 
en coopération

 Apprendre la communication et la 
coopération avec les autres élèves

Âge :  6 à 8 ans

Thèmes
	 Paix et Conflits
	 Vivre-ensemble
	  Mur
	  Différences

Disciplines scolaires travaillées
	  Français
	  Philosophie et citoyenneté
	  Religion

Prérequis
Expliquer les mots ou expressions 
inconnus des élèves tels que : 
terrier, voisinage, jubiler, réduire 
en poussière, tâter à l’aveuglette, 
mauvais coucheur, …

Matériel
 C’est quoi la guerre ?, E. Altarriba. 

Ed. Bang.
 50 activités pour apprendre à vivre 

ensemble, S. Doreance
 Je coopère, je m’amuse : 100 jeux 

coopératifs à découvrir, Ch. Fortin
 Dictionnaire
 Matériel de dessin (au choix)
 Un long rouleau de papier (par 

exemple au dos d’un rouleau de 
papier à tapisser)

La brouille

Résumé du livre
Monsieur Brun, le lapin marron, habite à côté de chez monsieur Grisou, 
le lapin gris. Monsieur Grisou trouve que monsieur Brun est un voisin 
très bien (et vice-versa) jusqu’au jour où monsieur Brun découvre que 
monsieur Grisou a des défauts (et vice-versa). Les voisins se fâchent. 
Le ton monte. Une grande dispute éclate, suivie d’une grosse bagarre. 
C’est le moment que choisit un renard affamé pour rendre visite aux 
deux lapins...
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Voici quelques conseils supplémentaires pour faciliter la lecture

 Laisser entendre les mots et lire les images sans ajouter de commentaires
Laisser du temps entre chaque illustration et chaque page, pour favoriser l’observation 
 Installer les élèves confortablement 
 Veiller à laisser l’album à disposition pour ceux∙celles qui souhaiteraient le (re)lire par la suite 

3. QUEL DÉNOUEMENT ? 
L’enseignant∙e interrompt la lecture au moment de la construction du mur et plus précisément à la lecture de la phrase 
«  Adieu monsieur Grisou ».

Il∙elle propose aux enfants d’imaginer mentalement et individuellement la suite de l’histoire. Le but est que ces dernier·e·s 
puissent envisager toutes les issues possibles et laisser libre cours à leur imagination. Après quelques minutes de réflexion 
individuelle, en grand groupe, on évoque les possibilités envisagées. L’enseignant∙e peut également demander aux enfants 
de dessiner la suite de l’histoire.

Parmi les suites possibles, il est probable que trois grandes orientations se détachent
 un conflit éclate 
 chaque lapin reste de son coté du mur 
 les deux lapins négocient et tentent de trouver une solution 

Lancer une discussion autour des propositions des élèves 

Proposer aux élèves qui le souhaitent de raconter la suite de leur histoire.

Sur base des récits, l’enseignant∙e peut poser les questions suivantes
 À votre avis, comment se passe la vie des deux personnages après la construction du mur ? 
 Et si tu étais à la place d’un des deux lapins, quelle(s) solution(s) choisirais-tu ? Si tu choisissais telle solution 

(par exemple te battre), que se passerait-il ?  
 Et dans l’histoire pensez-vous que les deux lapins seraient satisfaits avec telle ou telle solution ? 

Prolongement

Discuter des différents niveaux de conflits en demandant aux enfants de citer des situations qu’ils·elles connaissent où il y 
a des conflits et ensuite les comparer avec l’histoire du livre. Par exemple, des conflits entre amis, avec un membre de sa 
famille, une dispute avec son frère ou sa sœur, un conflit dans un pays, ou encore un conflit entre pays. Il est également 
intéressant de parler de la manière dont ces conflits se sont résolus.

D’autres questions peuvent être soulevées, par exemple
 Une compétition sportive est-elle un conflit ?
 Dans une rue, deux magasins vendent les mêmes produits, sont-ils en conflit ? (concurrence)

 Ressources complémentaires

 C’est quoi la guerre ?, E. Altarriba. Ed. Bang.
 Les goûter Philo – La violence et la non-violence, B. Labbé et M. Puech, ed. milan. 

4. POURSUIVRE LA LECTURE DU LIVRE
La suite de l’histoire est lue aux élèves.

L’enseignant∙e demande aux enfants ce qu’ils·elles pensent de la suite du livre et fait le lien avec l’étape précédente.

Demander aux enfants, individuellement, de réfléchir à une phrase qui explique le dénouement de l’histoire. Les élèves 
peuvent également continuer la phrase : « À la fin de l’histoire, j’ai appris que… ». Ensuite, l’enseignant∙e les invite à 
l’illustrer et/ou l’écrire sur une feuille A4.
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5. LES ÉMOTIONS
Les illustrations du livre dévoilent les sentiments et émotions des deux lapins. Sans lire les textes, on peut deviner ce qu’ils 
ressentent. Suite à la lecture de La brouille, il est intéressant de parler des émotions avec les élèves. Les émotions qui 
nous traversent quand on est en brouille avec quelqu’un et celles qui nous habitent quand la brouille est passée.  

L’enseignant∙e peut choisir l’une ou l’autre activité suivante (voire éventuellement plusieurs)

 Lister les émotions ressenties par les deux lapins. Ensuite, demander aux élèves de les mimer.

Enervement, colère, impatience, peur, joie …

Il est important de ne pas diaboliser la colère ou toute autre émotion perçue plus négativement. Même la colère 
peut être très utile. Elle peut, par exemple, protéger contre un danger ou une injustice.1

 Les élèves changent de point de vue et jouent le rôle du renard. Affamé, comment peut-il se sentir ? Et au vu 
du déroulement de l’histoire ? 

Joie, frustration, impatience, tristesse

Prolongements

Jeu de la colère et du câlin 

Principe : mimer des sentiments forts et passer instantanément de l’un à l’autre.

Ressource : 50 activités pour apprendre à vivre ensemble, Sylvia DORANCE, Edition Retz, pages 88 et 89 

Jeu de la statue 

Principe : Un enfant volontaire joue la statue que trois autres enfants « sculptent » : il doit accepter sans 
marquer la moindre émotion toutes les positions qu’on lui impose.

Ressource : 50 activités pour apprendre à vivre ensemble, Sylvia DORANCE, Edition Retz, pages 90 et 91

6. PRATIQUER UNE ACTIVITÉ DE COOPÉRATION
À la fin du livre, les deux lapins travaillent ensemble pour creuser un tunnel pour échapper au renard. Ils coopèrent pour 
atteindre leur but commun : ne pas se faire manger. Il est important d’aborder la coopération avec les élèves pour montrer 
que l’on peut faire beaucoup de choses ensemble et que c’est bénéfique pour tout le monde.

Former une machine humaine

L’enseignant∙e rassemble le groupe en demi-cercle et indique aux enfants qu’ils∙elles doivent constituer 
ensemble une machine.
Une première personne s’avance au centre du demi-cercle. Elle fait un bruit et un geste (mouvement simple et 
répétitif) qu’elle répète sans s’arrêter. Par exemples : lever le bras droit bien haut, le redescendre et quand le 
bras redescend, émettre un “Phsssssssit” ou balancer les bras d’avant à l’arrière en disant « Cric Crac Croc ».
Les autres élèves doivent alors construire la machine en s’y ajoutant un à un. 
Chacun∙e essaie de s’intégrer au mieux à la machine en cours de construction (gestes et/ou sons qui se 
répondent). Les participant·e·s ne doivent pas cesser la cadence (comme une machine). 
Lorsque la machine est terminée, l’enseignant·e peut la diriger en accélérant ou ralentissant le rythme.

Une fois ce petit exercice ludique terminé, l’enseignant∙e débriefe avec ses élèves. 

« Avez-vous compris ce que les autres faisaient ? Vous êtes-vous senti∙e∙s compris.e∙s ? Était-ce facile d’intégrer la 
machine ? Qu’est ce qui est nécessaire pour faire fonctionner la machine ? »

Une photo ou une vidéo finale peut aussi être un plus, notamment au moment du débriefing.

1. L’enseignant.e peut également mettre en place des activités entrant dans le cadre du dispositif du jeu des 3 Figures. Il est appelé 
ainsi en référence aux trois personnages (l’agresseur, la victime et le tiers). Ce dispositif proposé par Serge Tisseron a fait l’objet d’une 
recherche action. L’objectif de cette technique est de développer l’empathie chez l’élève. Vous trouverez plus d’informations sur le site.  
https://3figures.org
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Jeu du phare

Il s’agit d’un jeu de confiance et d’écoute. 
Ressource : Je coopère, je m’amuse : 100 jeux coopératifs à découvrir, Christine FORTIN, édition Chenelière 
éducation, collection Didactique, p 59

7. RÉALISER UNE FRESQUE COLLECTIVE 
L’enseignant∙e demande aux élèves d’immortaliser ce qu’ils·elles ont retenu de l’histoire et ce qu’ils·elles ont envie d’expliquer 
aux autres élèves de l’école et aux personnes extérieures (parents, autres enseignant·e·s, personnel d’encadrement, etc.). 
L’enseignant∙e peut également demander aux enfants la morale ou les leçons qu’ils tirent de l’histoire. Les différentes 
idées sont écrites au tableau et organisées. Chaque partie sera donnée à un groupe de 2 élèves qui l’illustrent comme 
ils·elles le souhaitent. Toutes les parties assemblées formeront une fresque commune.


